
Quelques glanures historiques : église des
Clées

Autor(en): Cordey, P.

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Revue historique vaudoise

Band (Jahr): 6 (1898)

Heft 9

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-8198

PDF erstellt am: 29.04.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-8198


- 281 —
ä un coup de main habilement execute, la duchesse

Yolande sortit de prison avec sa famille dans la nuit du
2 octobre 1476.

A peine Louis XI etait-il rentre dans la capitale de la
Touraine, qu'un courrier vint lui annoncer l'heureux suc-
ces de l'expedition du sire d'Amboise contre la forteresse
de Rouvres. Ses principaux officiers furent envoyes au-
devant des prisonniers du due pour leur faire comme une
garde d'honneur. Lui-meme vint la recevoir ä l'entree de

son chateau de Plessis-les-Tours, oil residait le roi.
Une escorte franqaise, composee de vingt-sept per-

sonnes, ne devait s'arreter qu'ä Chambery. Le 9 decem-
bre seulement. les victimes de la bataille de Morat faisaient
leur entree solennelle ä Chambery, oü de grandes fetes

eurent lieu ä l'occasion de l'arrivee du due de Milan, du
comte et de la comtesse de Geneve, des envoyes de

LL. EE. de Berne et de Fribourg.
Profitant du desastre de Morat, Rene, avec l'aide des

Suisses, etait rentre en Lorraine et avait reconquis ses

Etats. Toujours obstine dans ses projets, Charles vint lui
presenter la bataille sous les murs de Nancy. C'est la
aussi que l'attendait le juge severe, vengeur de l'inno-
cence et pere de l'orphelin. Abbe JEUNET.

QUELQUES GLANURES HISTORIQUES

EGLISE DES CLEES

Au moyen age comme maintenant la chapelle des

Clees etait annexe de Lignerolle. C'est a Lignerolle que
les habitants des Clees enterraient leurs morts en passant

par un chemin, aujourd'hui cancele, entre le chateau et
la ferme de Lignerolle. La chapelle des Clees a subi sans

doute plusieurs transformations depuis sa fondation.
Aujourd'hui on y remarque la table de communion en pierre
qui porte sur son pied des feuilles sculptees, la chaire>
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ancienne aussi, de tres vieux bancs et des especes de

Stalles au pied desquelles est une longue poutre pour appui
des pieds. — La Bible d'Osterwald vient de chez Henri
Vincent, imprimeur ä Lausanne, 1807.

La plus grosse des deux cloches a ete fondue par Samuel

Treboux ä Vevey. La plus petite doit dater d'avant la

Reforme; eile porte' au pourtour superieur une inscription
que nous n'avons pu lire.

Le pont des Clees date de 1764; cette date se lit au

pied d'une inscription bernoise effacee par le marteau.
On conserve au chateau des Clees, dans le sous-sol, une

quarantaine de boulets en granit grossierement tailles qui
servaient ä la garnison en cas de siege pour les faire
rouler sur les assaillants. Les trois enceintes du chateau

sont tres distinctes par places. L'entree etait du cote du

village. II y avait deux tours au moins dont le donjon
actuel et une autre a cote dont les fondements subsistent

et qui sert de demeure au gardien. Contenait-elle un

puits? II semble que oui, le trou rond au-dessus de la

voüte devait laisser passer l'instrument ä puiser l'eau en

cas de siege. Les bätiments d'habitation se trouvaient au

bout de 1'esplanade actuelle, au nord-ouest.

EGLISE DE BRETONNIERE

Elle est en partie romane et peut done etre classee

parmi les plus anciens edifices religieux du pays. Le ci-
metiere qui entoure l'eglise est desafiecte. Le sonneur
nous dit que jadis chaque famille de Bretonniere y avait
sa place speciale. — Les debris du benitier sont dans la
muraille ä gauche en entrant ä l'eglise dont la nef a un

plafond en bois. On entre dans le choeur gothique par
une voüte ä l'une des extremites de laquelle se trouve la

chaire basse de 1632. La Bible est de 1744, Neufchatel,
Abraham Boyve et C°. — C'est done une des plus ancien-
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nes du canton sans doute. Elle a ete donnee le i"janvier
1817 ä la paroisse par le pasteur J. S. Louis Perey avec
cette inscription : « A ses chers paroissiens de Brethon-
» niere en temoignage de satisfaction, particulierement
> de ce qu'ils frequentent le service divin, soit le diman-
» che, soit les jours ouvrables aux prieres publiques. »

Le sonneur, qui regoit de la commune, la forte somme de

fr. 13 pour l'an 1898, a des les temps anciens un banc

special sur la vieille galerie par laquelle l'on arrive au
clocher. La cloche est de 1624 et a ete fondue par Zeen-
der ä Berne.- — Dans la nef on remarque deux petites
fenetres romanes vis-ä-vis l'une de l'autre. Dans le chceur,
ä gauche de la belle fenetre gothique, on voit encore l'ar-
moire des huiles saintes ou des calices surmontee de

jolies sculptures et d'une croix brisee. Les deux petites
fenetres du chceur, au sud-ouest. paraissent romanes
depuis l'interieur. Elles sont percees dans un mur d'une

profondeur de 1 m 50 environ. A l'exterieur elles sont
l'une carree, l'autre gothique et toutes les deux grillees.

De la place occupee par le sonneur pour ses fonctions,
il voit, par un trou muni d'une vitre. le pasteur dans sa

chaire. Nous nous sommes demande si cette ouverture
ne date pas du temps du catholicisme, le sonneur
devant voir le pretre officier, afin de sonner de telle ou
telle fagon suivant les phases de la messe. Pareille
ouverture se voit ailleurs, entre autres dans l'eglise de

Goumoens-la-ville.
A Bretonniere existent encore les noms de rue. sentier

et pre de la cure. Dans ce dernier, on a retrouve des

restes de constructions. Etait-ce la cure catholique r

EGLISE ET CHATEAU DE EIGNEROLLE

L'eglise est gothique; plusieurs chapelles laterales
devaient exister ; une seule a ete conservee, celle appar-
tenant jadis aux seigneurs de Lignerolle. Elle est au sud-
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ouest: on y remarque les armoiries des anciens seigneurs
au bas des arceaux. Lors des reparations faites ä l'eglise,
on a trouve des ossements dans le chceur et ailleurs, qui
ont ete mis dans une espece de crypte. La tour repose
sur le transept et contient deux cloches : la plus grosse
est de 1769 et indique son poids.

En entrant dans le chateau, on voit ä droite une
ancienne prison voütee ä porte etroite et basse. Le chateau
etait flanque de quatre tourelles, dont une seule subsiste
entiere. On y mettait les prisonniers, et dans l'une les

archives ; cette derniere est voütee et a une porte en fer.

Un vieillard de Lignerolle nous a dit que sa mere lui
avait raconte avoir entendu pleurer des prisonniers dans

ces tourelles. Les vastes caves sont voütees et non
voütees, avec une porte d'entree ogivale. Dans l'ancienne
salle ä manger, qui est immense, se voit encore une
vieille cheminee, avec les armes des de Cerjat, seigneurs
de Lignerolle pendant de longues annees.

La paroisse de Ranees est encore exactement ce qu'elle
etait avant la reforme, c'est-ä-dire composee des villages
de Rances (paroissial) Valleyres-sous-Rances (eglise
annexe), Sergey et l'Abergement. Ces deux dernieres
localites possedaient deux chapelles dans l'eglise de

Valleyres, dont elles sont encore co-proprietaires. Sur la

chaiie de 1626 de l'eglise de Rances, se trouve encore un

clepsydre et l'on voit encore la croix de pierre sculptee
sur le mur de l'ancien cimetiere, au sud-est.

Voici, pour terminer, quelques vers faits par un pasteur
de cette paroisse, ä la fin du siecle dernier :

Je suis le ministre de Rances,
Qui preche trois fois la diir.anche,
Valleyres, Rances et Montcherand.
Arriere de moi, maudit Satan 1

Nyon, le 4 aoüt 1898. P. CORDEY.
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